
Témoignage sur Anne-Claire BOLOTTE 

 

Anne-Claire avait trois passions : la Bible, les cakes et l’amitié. Quiconque avait goûté ses gâteaux 

en gardait une éternelle nostalgie, tous ceux et celles avec qui elle avait partagé sa passion de 

l’Écriture en étaient pour toujours illuminés. Quant à l’amitié, elle la donnait dans une fidélité sans 

retour, attentive dans les petites choses et se souvenant des menus détails de nos vies. 

Laïque consacrée, c’est à la Bible qu’elle a dédié sa vie, et elle a enseigné l’art de lire et comprendre 

les Écritures à des dizaines de générations de catholiques parisiens, au sein de la Formation des 

responsables de l’École cathédrale (ancêtre de l’actuel Collège des Bernardins), dont elle fut la 

cocréatrice avec Jacques Perrier et André Vingt-Trois. 

Elle fut aussi, jusqu’à l’âge de la retraite, enseignante d’histoire et de géographie dans des lycées 

publics, longtemps à Aubervilliers auprès de publics dits « difficiles », qu’elle a profondément aimés, 

puis dans le 15e arrondissement de Paris. 

Elle servait ses grandes passions par un immense talent d’enseignante – sauf pour les cakes, dont 

elle n’a jamais livré les secrets. Tous les groupes qu’elle a animés, à l’École cathédrale, dans sa 

paroisse, dans la pastorale de la santé, en témoigneraient. Avec elle, l’Écriture devenait une parole 

vivante et la savante qu’elle était ne prenait jamais le pas sur la pédagogue. 

Récemment, elle était l’une des voix du Service national pour les relations avec le judaïsme à la 

Conférence des évêques de France (CEF), où elle a enregistré de nombreuses « capsules » 

d’enseignement – disponibles sur le site de la CEF et sur YouTube. 

Sa fidélité a aussi été celle qu’elle a constamment manifestée pour l’Église, qui, dans son 

organisation institutionnelle, ne le lui a pas toujours rendu. Elle était résolument une baptisée laïque 

et en était heureuse mais n’était pas indifférente à l’arrogance cléricale et à l’ingratitude qu’elle 

devait parfois affronter. Pour s’en consoler, elle se souvenait qu’elle avait été traitée d’égale à égale 

par des hommes éminents qui honoraient son intelligence, sa loyauté et son immense force de 

travail. 

L’Église a été riche de sa générosité et nous sommes nombreux et nombreuses à lui être redevables. 

Pour ma part, elle a été à la fois une amie attentive et précieuse et l’une des personnes qui ont 

changé ma façon d’aborder la Bible, de lire les textes. Il n’y avait rien d’aride dans son enseignement, 

rien de desséchant, tout au contraire. Tout en faisant droit aux avancées de la recherche historico-

critique, elle savait rendre témoignage à la fraîcheur du texte, à sa puissance narrative, à sa force 

vivante et nourrissante. 

Femme de parole et de la Parole, elle ne laisse aucun écrit, et seul le témoignage de reconnaissance 

de ceux et celles qui l’ont côtoyée peut lui rendre hommage. Merci Anne-Claire, merci pour cette 

immense vie de service. 
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